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avaient 1omins de donner leur sang pour le Christ et
les Lieux Saints ; ils n'oublièrent point la sainteté de
cette promesse ; ils demeurèrent inébranlables.

Le tyran les fit alors jeter dans un obscur cachot,
les livrant à la barbarie d'un farouche Sarrazin qui
leur fit endurer mille cruels tourments, et ne leur
donnait pour toute nourriture qu'un peu de pain, et
quelques gouttes d'eau pour breuvage.

Cependant le Sultan, étonné de tant de courage,
sentit naître secrètement dans son cœur de l'estime
pour ces héros chrétiens. Il résolut de nouveau
d'employer tous les moyens pour les gagner à la religion
de Mahomet, et de s'en faire par là de puissants
auxiliaires. Il fit donc v-.oir les plus savants d'entre
les Marabouts d'Egypte, afin d'essayer par leur
éloquence d'ébrauler la Foi des trois jeunes frères.
Mais ces derniers, soutenus par la grâce d'en Haut,

inu.is de la Protection de la sainte Vierge, MÈRE
DE DIEU, en qui ils avaient placé toute leur filiale
confiance, loin de succomber dans cette lutte, forcèrent
au contraire leurs ennemis à se retirer tout confus et
découragés.

Le Sultan, furieux, chasse indignement ses prêtres,
les traitant d'ignorants et de stupides, et se détermine
à prendre un autre moyen auquel les âmes basses- et
avilies attachent toujours un triomphe certaii. Il

!osa, le malheureux, se servir de sa propre fille pour
séduire les intrépides soldats de Jésus-Christ.

Ismérie (telest son nom) était une Princesse Jouée.
des plus rares qualités de l'esprit et du cœur. Elle
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